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'UNION FRANÇAISE POUR LE 

SAUVETAGE DE L*ENFANCE, 

a pour but de rechercher, de 
signaler à qui de droit, ou de recueillir, 
sans distinction ih cttlle, dans toute ta France, 
les enfants, garçons ou filles, âgés de moins 
de i3 ans, qui sont maltraité*} ou en danger 
moral. 

On peut signaler, au Siège social, 108, 
rue de Richelieu, tout enfant maltraité ou 
en danger moral. Le nécessaire sera fait 
sans retard. 

Depuis sa fondation en 1888, Y Union 
Française a eu à examiner la situation de 
plus de îô.ooo enfants. Elle en a recueilli 
et élevé entièrement plus de 3.000. Elle en 
a actuellement 5ao à sa charge. Il n'est pas 
douteux que la plupart d'entre eux, par le 

milieu dans lequel ils vivaient, et par les 
influences pernicieuses qu'ils subissaient, 
seraient devenus presque fatalement, si 
l'Union Française ne les avait recueillis, des 
malfaiteurs. C'est précisément le but de 
Y Union Française, de briser cette fatalité, 
en retirant de ces milieux viciés ces malheu-
reux enfants et en les plaçant dans des 
milieux sains où ils ont la chance comme, les 
autres enfants, de devenir d'honnêtes gens. 

Les enfants recueillis, placés dans des 
ramilles rigoureusement choisies, sous une 
surveillance attentive, fréquentent très régu-
lièrement l'école. Ceux qui paraissent bien 
doués poursuivent leurs études dans des 
écoles spéciales. C'est ainsi que parmi les 
pupilles ou anciens pupilles de Y Union 
Française, figurent 9 instituteurs ou institu-
trices, un inspecteur primaire, un médecin, 
ancien interne des hôpitaux, un capitaine 
d'infanterie, un journaliste, un ingénieur 
agronome, un ingénieur chimiste. Trois ont 
la Légion d'Honneur. 

Les amis de l'enfance malheureuse, vou-
dront soutenir les efforts de YUniou Française 
en se faisant inscrire comme : 

MEMBRE PROTECTEUR, Cotisation 
3oo francs par an au moins ; 

MEMBRE TITULAIRE : Cotisation 
12 francs pour 1 an au moins ; 

MEMBRE FONDATEUR : Versement 
une fois fait d'une somme de 200 francs au 
moins. 

L'Union Française pour le Sauvetage de 
l'Enfance, étant reconnue d'utilité publique, 
a qualité pour recevoir tous dons et tous legs. 



9& 
SEVILLE 

[tour déjouer ln jalousie tl la perfidie du vieux 
Bartholo. Sa mnlice triomphe bientôt de tous 
lys obstacles et au moment où le docteur va 
épouser sa pupille, Figaro, par un dernier 
subterfuge fait établir par le notaire, mandé 
par Bartholo, un contrat de mariage entre le 
comte Alniaviva et Rosine, et quand Bartholo 
entre, magnifiquement ridicule dans son cos-
tume de marié, il voit Rosine dans les liras 
de son époux. Sou dépit est grand, mais il 
s'incline, car sa conscience est tort loin d'être 
en repos au sujet des comptes de Intel].'. 



mSTRljffoTION 

ARLETTE MARCHAL 
.-,■/,■ ,', AVW/.YA ddni le rôle de FIGARO 

TONY D'ALGY GÉNICA MISSIRIO LEON BjÇlhÈRES JOSE DAVERT ODETTE TALAZAC 
Cçmlo Al.MAVIVA BEGEARSS BARTHOLO BASILE MARCELINE 

E. VAN DUREN 

dan,, le rôle SbOHÊRUBIN 

MARlIl BELL 
Sociétaire de lu l^/néôw Française 

ARLETTE MARCHAL danc le rôle 3,^ SUZANNE MARIE BELL 

SYNCHRONISATION MUSI(||vXE DE M. A. ROUBAUD 

GRAND ORCHESTRE DE L'ASSOCIATION DES CONCERTS PASDELOUP 
sous la Direction dej^M. Ed. FLAMENT 

PROGRAMME 
Ouverture du Barbier de S^'ille . 

Interlude VsJ I . . 

E. VAN DUREN 

Mme HERAULT-HARLE 

ROSSINI 

JULES MAZELLIEH 

Solo do Violoncelle JjM. MARCHES1.NI 

avec le c ^Jicours de 

Mme MARC ^LE COHN 
Solisle des Concerts I V^ioureux et Pasdeloup 

.. i« 
qui inti \>retera 

'Air de la ComleMe c J*s : "Noces de Figaro' 

etfce TONY D'ALGY 

JOSE DELAQUERRIERE 
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LE MA RIAGE M 

*K Comte Al m aviva a emmené sa 
femme dans son château d'Aguas 
Frescas, dont Figaro est maintenant 
le concierge. U Unit par délaisser 
cette Rosine qu'il a tant désirée, 

pour se plonger dans la débauche qu'olîre aux 
libertins la voluptueuse et sensuelle Espagne. 

Ile pendant que le com te s'oublie dans les 
orgies qui ont lieu dans une fonda de Séville, 
Figaro a décidé de se marier avec la charmante 
camériste de la comtesse lîosine : Suzanne. 11 
présente donc sa fiancée à sou maître ; mais 
celui-ci prévient Suzanne qu'il ne donnera son 
conseil terne ut au mariage que si elle accepte 
de venir le retrouver le joui- de la cérémonie, 
dans une mystérieuse retraite. 

EfTa roue liée Suzanne raconte à Figaro et à 
la comtesse la proposition du comte. Tout 
trois forment alors le projet de mystifier cet 
époux trop volage ; ils déguiseront en femme 
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le petit page de la comtesse : Chérubin et 
c'est lui qui se rendra au rendez-vous du comte 
à la place de Suzanne. 

Le jour du mariage arrive. La comtesse est 
en train de travestir Chérubin quand le comte 
frappe à la porte. La comtesse, alTolée, cache 
le petit page à demi dévêtu, dans son cabinet £| 
aux robes. Le comte entre et, comprenantque 
quelqu'un est dissimulé dans cette pièce, sort 
fou de colère pour aller chercher un levier qui 
lui servira à enfoncer la porte. Suzanne fait 
alors sortir Chérubin qui, afin de ne pas 
compromettre sa protectrice pour laquelle il a 
un sentiment très tendre, saute bravement par 
la fenêtre au péril de sa vie, cependant qu'elle 
s'enferme dans le cabinet aux robes. Le comte 
confondu fait amende honorable. 

fi 11111 jJftMi 'JWH ^* ^* ^li 11111 jn fift 11111 m%' 
-V*V* -V»V» -"Art* 



LA MERE 

L |^E temps passe. Le comte Almaviva, 
1^ chargé d'une mission par le roi, est 

absent du château. Un soir, Chérubin 
pénètre dans la chambre de la com-

tesse ; il lui apprend que le lendemain, il doit 
prendre part à un combat très hasardeux et 
qu'il n'a pas voulu mourir sans la revoir; Il 
tombe à ses pieds en lui disant son amour ; 
la comtesse éperdue veut le renvoyer mais il 
la supplie si tendrement qu'elle n'a pas le 
courage de le chasser. 11 reste. 

Aux armées, Chérubin s'est distingué. Un 
jour, îl reçoit une lettre île la comtesse qui 
lui apprend qu'elle vient de mettre au monde 
un fils ; consciente de sa honte, elle intime 
l'ordre à Chérubin de ne plus jamais la revoir. 
Chérubin, désespéré, décide de mourir ; il 

COUPABLE 

écrit un mol d'adieu à sa bien-aiméé et confie 
cette lettre à un jeune officier nommé liegearss 
afin qu'il la porte lui-même à la comtesse, et 
se précipitant volontairement dans la mêlée, 
tombe bientôt frappé d'une balle, 

liegearss, qui est un misérable, tente un 
odieux chantage auprès de la comtesse, mais 
Figaro veille. Déjouant les. plans machiavéliques 
de l'intrigant, il a rapidement fait de le démas-
quer. Après de nombreuses péripéties, la paix 
s'installe défi niti veinent au château d'Aguas 
Frescas, et Figaro reste le dévoué conseiller 
de la famille Almaviva. 
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